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La ruée des étrangers
sur les beaux quartiers de Paris
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E
n trente ans, le fleuriste de la rue Saint -
Louis-en-1'Ile a vu son village disparaî-
tre. Dans ces rues historiques du IVe ar-
rondissement, au cœur de Paris, galeries
d'art et boutiques pour touristes ont peu
à peu remplacé les petits commerces. La
population a changé. « Dans les années

1980, les classes populaires côtoyaient encore des gens
aisés, mais eUes ont été chassées par la flambée de l'im-
mobffier », se souvient Patrick Allain. De nombreux
appartements ont alors été rachetés par des investis-
seurs ou de riches étrangers à la recherche d'un pied-
à-terre dans ce cadre splendide. Au grand regret du
fleuriste, ces logements sont désormais inoccupés la
plupart du temps. Et sa vitrine emplie de rosés rouges
est devenue un décor pour photos souvenirs.

Posé entre deux rives, le quartier de l'île Saint-Louis
illustre un phénomène ancré dans les beaux quartiers
de la capitale. Dans le Marais, le Quartier latin, aux
alentours de la tour Eiffel, de l'avenue Montaigne ou
des Champs-Elysées, les appartements se vendent à
prix d'or, avant d'être transformés en pied-à-terre,
inhabités les trois quarts du temps. « Pour les biens dits
"exceptionnels", les plus spacieux et les mieux placés,
donc lespliés chers au m1, notre clientèle est principale-
ment étrangère », remarque Thibault de Saint-Vin-
cent, président du groupe immobilier Barnes. Selon la
chambre des notaires de Paris, les étrangers ont
constitué 7,7 % des acheteurs dans la capitale en 2009.
Ce taux monte à 26 % sur les Champs-Elysées, à 27 %
dans le quartier de la rue Vivienne et à 32 % autour de
Notre-Dame. « Paris fait partie des villes internationa-
les attractives, au même titre que New York, Londres ou
Genève, ajoute Me François Carré, notaire dans le VIIe.
Après une pause en 2009, le phénomène a repris avec vi-
gueur cette année. » Avec la crise, la pierre a renoué
avec sa réputation de «valeur refuge». Pour les
étrangers, Paris reste une ville abordable mais aussi un
placement sûr car, contrairement à Londres ou à New
York, les prix s'y sont plutôt maintenus.

En nombre, les Italiens sont aujourd'hui les pré-

Ils sont prêts à débourser
des millions pour s'offrir

le charme du Marais,
de Saint-Germain

ou des Champs-Elysées.
Mais ces pied-à-terre

de luxe ne sont souvent
habités que quelques

semaines par an. Au grand
dam des riverains.

PAR DELPHINE CHAYET

Paris n'est
pas Venise,
et nous
devons
veiller à

ce qu'elle
reste
une ville
d'activité
où vivent
les gens
JEAN-YVES MANO,
ADJOINT PS
AU MAIRE DE PARIS
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miers acquéreurs étrangers d'appartements pan
siens devant les Américains et les Britanniques Ils
achètent dans toute la capitale, mais ont une préfé-
rence pour le charme des quartiers historiques no
tamment le VIe arrondissement et le Marais « Pour un
Italien posséder son pied a terre au cœur du quartier
des galeries d'art et des antiquaires est un <ngne de
réussite sociale, souligne un Français installe à Rome
Acheter en France est aussi avantageux sur le plan fis
cal car les résidences secondaires sont fortement taxées
en Italie » La clientèle des pays du Golfe et des Russes
est elle, traditionnellement tournée vers la rive droi-
te et le très haut de gamme - quel que soit le prix Ces
acheteurs, réputes apprécier les boutjques de luxe et
autres grands restaurants, cherchent a se loger dans
le VIIIe, au cœur du « triangle d'or », ou dans les hô-
tels particuliers du XVIe arrondissement « Le marche
s'est récemment ouvert à un grand nombre d autres
nationalités ajoute Bric \ incent directeur de I agence
Rive Gauche (groupe Emile Garcin), spécialisée dans
l'immobilier de luxe On voit aujourd hui des Maro
cains, des Indiens de? Pakistanais, det Australiens des
Chinois, des Brésiliens »

Jusqu'à 30 000 euros le m2

ÀI échelle de la capitale, le phénomène reste très ur
conscrit Ces ventes hors norme représentent une
part infime du marche de l'immobilier, soit 1000
transactions annuelles environ Pourtant leur poids
se fait sentir dans les quartiers concernes Dans le IVe,
le nombre de résidences secondaires a ainsi été multi
plie par deux entre 1999 et 2006 pour atteindre 15 %
des logements Maire (PS) de cet arrondissement Do
minique Bertinotti dit surveiller cette tendance avec
vigilance « La multiplication des pted a terre a des
répercussions sur le commerce de proximité, sur la vie
du quartier et des copropriétés » dit elle «Lorsqu'un
habitant se retrouve tout seul dans son immeuble cela
pose des problèmes de convrviahre et de sécurité », ren
chérit Jean-Bernard Meneboo président de l'asso-
ciation de riverains Les Robins du Marais

Le quartier Saint Germain des Près, dans le VIe

arrondissement, est particulièrement convoite La
recherche de pied-à-terre se concentre ici sur les
quelques rues qui descendent du boulevard Saint
Germain jusqu a la Seine, entre la rue des Saints Pè-
res et la rue Danton Dans ce secteur, deux classes de
I école primaire Saint Benoît ont ferme ces dernières
années faute d enfants à scolariser, selon le maire
(UMP) de I arrondissement, Jean Pierre Lecoq Les
alentours du jardin du Luxembourg et de la place
Saint Sulpice sont aussi très apprécies Mais les ap
parlements a vendre sont aujourd'hui des perles rares
et la concurrence y est rude

« La pression des acheteurs étrangers explique par
rm d autres facteurs, la hausse très /orte des prix au
cours des dernières années dans ces quartiers très re-
cherchés », indique Thierry Chomel de Varagnes di
recteur de Barnes Rive Gauche Le prix au m2 varie en
tre 8500 euros et 12000 euros, selon la base de
données des notaires de Pans, mais il peut atteindre
30 000 euros voire plus, pour un appartement « avec
vue » aux adresses les plus prestigieuses « A ce prix,
ce sont les étrangers qui dictent leur loi », précise Char-
les Marie Jottras, président de la société Daniel Feau
Tous les agents immobiliers spécialises sur ce marché
du luxe ont des transactions spectaculaires a citer
Exemples plus de 7 millions d euros pour un six -piè-
ces de 270 m! dans le Vy arrondissement ou 7 5 mil-
lions pour un superbe deux pieces sur les quais de

Seine, datant du XVIIe siècle, récemment vendu a une
Américaine fortunée et amoureuse des vieilles pierres

« Les prix sont de\enus irrationnels juge la maire du
IVe, DominiqueBertinotti Aujourd'hui onpayeunefor
tune simplement pour avoir une adresse dans le Marais
même si l'appartement n est pas a la hauteur » Dans le
IIe arrondissement, qui a suscite un intérêt plus récent
des investisseurs, le maire Jacques Boutault (Verts) re
trace les effets de dix années de spéculation immobiliè-
re « Les anciens propriétaires vendent pour réaliser une
forte plus value et leurs locataires qui étaient les habi-
tants traditionnels du IIe, sont obliges de partir » Inquiet
de la hausse des prix et de la multiplication des loca
fions touristiques à la semaine, I adjoint (PS) au maire
de Pans, Jean Yves Mano tente de préserver dans les
quartiers chics une forme de mixité sociale en créant
des logements sociaux « Pons n'est pas Venise, s'aga-
ce-1 il et nous devons veffler a ce guette reste une ville
d'activité ou vrvent les gens » Mais cette politique se
heurte a la flambée du mS, qui freine l'achat de biens
immobiliers dan-, les arrondissements centraux

« Pons attire les étrangers depuis le XIXe siècle rappel
le l'historien Patrice de Moncan auteur de A qui oppar
tient Pans 7 (Éd du Mécène) La capitale les a éblouis dès
1867 au moment de I Exposition universelle Entièrement
refaite par Napoléon 137 et Haussmarm, c était alors la ville
la plus moderne du monde » Fascinés par Paris sensibles
à son romantisme, les acheteurs étrangers ont aujour-
d'hui des envies de carte postale Ils s'arrachent les ap-
partements offrant une vue sur les monuments histon
ques ou, mieux encore, sur la Seine Ils viendront y
passer quelques jours "plusieurs fois par an Certains res
teront cependant quelques mois, le temps d apprendre le
français et de profiter de la vie parisienne D'autres
louent leur pied a-terre a la semaine, entre deux escales
parisiennes Italiens, Emanuela et son époux ont racheté
il y a dix ans un studio a deux pas de la place du Châtelet
«IVousï venons des que possible témoigne la quinquagé-
naire A ou* adorons nous promener sur le pont des Arts
nous installer aux terrasses des cafés afler a la messe à
Notre Dame ou visiter le Musée du Louvre Nos deux en-
fants étudiants a Londres, y séjournent aussi de temps en
temps »

Travaux de rénovation
Le plus souvent les étrangers achètent sur un coup de
cœur Ainsi, cet industrie! américain qui vient de s'of
frir, pour plus de 3 millions d'euros un 150 m2 repéré
sur Internet II n a pas eu le temps de se déplacer
« Tout est a refaire, mais il a craque pour la vue sur le
Musée du Louvre » raconte son agent immobilier Le
mois dernier une riche héritière brésilienne a elleaus
si, fait une offre par téléphone pour un appartement à
plus de 4 millions d euros sur une petite place tout pro-
che de Saint Germain Selon les professionnels les
biens exceptionnels a plus de 3 millions d'euros seront
vendus entre 6 mois et un an après leur présentation,
alors que les pied a terre plus classiques peuvent
changer de main en une semaine

Une fois rentres dans leurs murs, la plupart de ces
propriétaires fortunes mènent d'importants travaux de
rénovation s exposant au passage a quelques surprises
« Quand on leur explique au ils n'auront pas le droit de
faire construire une terrasse, qu on leur décrit le régime
jVançais de la copropriété ou les démarches nécessaires
jxwr casser un mur porteur ils tombent des nues », expli-
que ainsi Me Jean Pierre Forestier, avocat Peu importe
Après tout, les règles d'urbanisme et les tracasseries ad
ministratrves ne font-elles pas, aussi, partie du charme
de Paris7»


